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problemes (couture sur nerfs simples, couture sur doubles nerfs, tranchefile >a la couture<, le 

cousoir, les ais, les chasses, les attelles des nerfs aux ais, reliures a nerfs fendus, attelles et 

supports des tranchefiles, tranchefiles et coiffes, couvrure) ä la lumiere des resultats que les 

meilleurs specialistes de la reliure medievale (B. Van Regemorter, G. Pollard, I. Irigoin, 

J. Vezin, etc.) avaient jusqu’ici mis en evidence dans un secteur de la codicologie, qui, faute 

d’analyses tres precises et detaillees, ne pouvait se fonder sur une litterature etendue. De fait, 

dans cette introduction, L. Gilissen dialogue constamment avec les auteurs du recent petit 

volume >La reliure medievale. Trois Conferences d’initiation< (E. Baras, J. Irigoin, J. Vezin), 

Paris, Presses de l’Ecole Normale Superieure (1978).

Dans une longue deuxieme partie (p. 89-169), L. Gilissen a eu Fheureuse idee de presenter 

une dizaine de notices descriptives de reliures de manuscrits medievaux conservees dans la 

Bibliotheque Royale de Bruxelles, que l’auteur a pu ainsi etudier a son aise. L’idee est non 

seulement methodologiquement heureuse, eile est necessaire, si Fon veut vraiment faire 

avancer nos connaissances dans une discipline qui ne se nourrit que d’observations de cas 

individuels. Trop de details nous manquent encore avant de pouvoir songer ä reconstruire de 

maniere satisfaisante une chaine d’elements plus ou moins complete. Les fiches ici presentees, 

toujours fort detaillees et maitrisant un langage technique qui tend ä s’affiner et par consequent 

a se compliquer, pourront du reste servir de modele ä des investigations dans d’autres 

bibliotheques.

Les resultats auxquels L. Gilissen parvient au terme de sa tres longue et minutieuse 

recherche sont trop nombreux pour pouvoir etre tous signales ici. Remarquons au moins 

Finteret que revetent ses nombreuses observations ä propos du cousoir, dont les problemes ne 

devraient plus etre abordes »sans que Fon tienne compte des tres frequentes >boutonnieres< 

observees sur les nerfs fendus des reliures romanes«; de Panteriorite (mise en doute) du nerf 

simple sur le nerf double; des differences entre le faijonnage >carolingien< et le fa^onnage 

>roman<, qui sont maintenant plus clairement definies et precisees; de la couture >en chevrons< 

ou >en arete de poisson<, ou encore des coiffes tressees, dont l’epoque de l’invention (XIIIe 

siede) et la motivation (consolidation) ont pu etre eclaircies, ou encore de la puncturation 

destinee ä guider le relieur dans son travail de couture, que l’auteur a pu tout de meme 

remarquer sur un cinquieme des temoins etudies. Nul doute que cet ouvrage, qui a pu 

confirmer la plupart des theses enoncees dans le guide elabore en 1978 par les chercheurs de 

l’Ecole Normale Superieure de Paris, invitera les codicologues ä examiner de plus pres d’autres 

reliures cachees dans les collections de manuscrits de nos bibliotheques et a presenter des 

notices descriptives aussi detaillees que possible, sur le modele ici offert.

Un index analytique aurait ete fort utile pour la consultation des maints details qui 

Interessent le codicologue. Cet index aurait constitue indirectement un nouveau lexique, pour 

lequel il faudra encore se referer au guide de PENS, >La reliure medievale<.

Agostino Paravicini Bagliani, Lausanne

Bernhard Schimmelpfennig, Das Papsttum. Grundzüge seiner Geschichte von der Antike 

bis zur Renaissance, Darmstadt (Wissenschaftliche Buchgesellschaft) 1984, 370 p. (Grund­

züge 56).

Chacun le sait, les historiens n’ont jamais manque d’interet pour la papaute. Des series ou des 

manuels ne font nullement defaut, soit issus d’une initiative historique, soit d’une initiative 

theologique. On pourrait se demander donc, si une nouvelle histoire de la papaute s’imposait 

pour une autre raison que d’agrandir la collection des »Grundzüge« de la »Wissenschaftliche 

Buchgesellschaft«.

II faut repondre, je crois, de fa^on positive. Une bonne histoire, comme celle-ci, ä la fois 
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pratique, lisible et concise aide les lecteurs, meme les gens de metier, ä mieux cerner les 

racines du pouvoir pontifical. Les lecteurs moins avertis apprendront une autre conception 

de la papaute, que celle d’aujourd’hui, ressentie comme »normale« ou »voulue par Pordre 

divin«.

On se rend en effet peu compte que la figure juridique d’un pape-monarche absolu n’est 

que le resultat d’une longue evolution, en accord avec les grandes lignes de l’histoire 

generale: comment il evolue d’un chef d’eglise locale, beneficiant toutefois d’une certaine 

preseance ä cause de son lien avec saint Pierre, vers un monarche absolu infaillible. C’est 

cette image qu’on accepte maintenant, mais qui a coüte chere: ruptures avec les Eglises 

orientales, les Eglises protestantes et une nette Opposition au sein meme de PEglise catholi- 

que. Ce processus s’est deroule pendant ä peu pres quinze siecles et fut couronne par le 

Concile de Trente. C’est la d’ailleurs que Pauteur de cet excellent livre s’arrete. II a pendant 

tout ce temps mis Paccent sur Penchevetrement de Pideologie politique, les interpretations 

scripturaires et patristiques, les esperances et les revendications des servi servorum successifs, 

les evenements purs et simples et le caractere des personnes en jeu.

Je dois dire que la premiere partie - Peglise ancienne - m’a enchante le plus: une 

documentation plus restreinte a conduit ä une perspective plus vaste.

Ludo Milis, Gent

Le Moyen Age et la Bible, sous la direction de Pierre Rich£ (et) Guy Lobrichon, Paris 

(Beauchesne) 1984, 639 S. (Bible de tous les temps, 4).

Gut zwanzig Jahre nach dem Vortragsband >La Bibbia nelPalto medioevo« des italienischen 

Studienzentrums in Spoleto (Settimane di studio 10, 1963) erscheint jetzt ein neuer Überblick 

in Frankreich. Der anzuzeigende Band ist der vierte in der Reihe »Bible de tous les temps*, 

die den praktischen Gebrauch der Bibel nach Ort, Stellenwert und Benutzung von den 

christlichen Anfängen an bis heute beschreiben will.

Unter der Leitung von Pierre Riche, dessen Werke zur Bildungsgeschichte auch in 

Deutschland gut bekannt sind, und von Guy Lobrichon vom College de France haben sich 

zwei Dutzend angelsächsische und französische Gelehrte verschiedener, vor allem nichttheo­

logischer Disziplinen zusammengetan, um die Bibel im Mittelalter vorzustellen. Das 

geschieht in vier großen Teilen: >Le Livre* (S. 25-140), »Etudier la Bible< (S. 141-298), >Vivre 

la Bible<, unterteilt in einen Abschnitt über die Leitung der Menschen (S. 305-400) und einen 

über die religiöse Unterweisung (>La Pastorale< S. 401-552), und endlich >Bible et nouveaux 

problemes de chretiente* (S. 553-614).

Nach einer einleitenden Untersuchung der Bezeichnungen für >Das Buch* von Monique 

Duchet-Suchaux und Y. LefJ:vre (S. 13-23) werden die Leser zunächst unterrichtet über 

die Bibel in mittelalterlichen Bibliotheken (P. Petitmengin), über Texte und Revisionen 

(Laura Light) über die Geschichte der Bibelglossen (G. Lobrichon), über die drei lateini­

schen Wortkonkordanzen (Mary A. und R. H. Rouse) und - am englischen Beispiel - über 

Bibelübersetzungen (Micheline Lares).

Formen und Methoden des »Bibelstudiums*, vor allem der Exegese zeigen für die Karolin­

gerzeit P. RiCHf, für die >Schulen< des 12. Jahrhunderts sowie ihre Vorläufer, für Bec, 

Reims, Laon, Saint-Victor und die großen scholastischen Meister J. Chätillon. Für die 

»Universität* berichtet darüber J. Verger, für die durchaus wahrgenommenen jüdischen 

Schriftgelehrten Aryeh GraboIs und für die das Wort Gottes »wiederkäuenden* Mönche 

J. Dubois.

Das »Leben nach der Bibel* ergibt sich aus ihrer Rolle als Richtschnur für das tägliche 

Verhalten der mittelalterlichen Christenheit. Sie zeigt sich in den Zitaten der Ordensregeln


